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Ami.e.s, Il vient !!!           
                                            

Un sage a dit que l’enfant qui venait de naître, avait les poings serrés
alors que le vieillard qui rendait son dernier souffle avait les mains ouvertes. 
   

Selon cette illustration, l’enjeu de la vie est d’apprendre à passer des
poings serrés aux mains ouvertes. Les poings serrés symbolisent le fait de
vouloir tout saisir alors que les mains ouvertes représentent la disponibilité, l’accueil… l’attente.

Oscar Wilde a écrit : « En ce monde, il n’y a que deux tragédies. L’une consiste à ne pas obtenir
ce qu’on désire et l’autre à l’obtenir. Cette dernière est de beaucoup la pire – cette   dernière est une
réelle tragédie. » La tragédie, c’est d’avoir tout ce qu’on désire. Oscar Wilde nous rappelle qu’une des
grandes bénédictions de notre humanité est que le Père Noël n’existe pas. Imaginez la catastrophe que
serait notre vie si le Père Noël existait, s’il suffisait de demander quelque chose pour qu’on l’obtienne.
Immédiatement, on partirait en vacances sur une île paradisiaque, on aurait une merveilleuse maison
avec des tas d’objets inutiles dedans… et très vite la vie perdrait de son sel. 

Le  malheur  de  notre  monde,  c’est  lorsque  toutes  nos  faims  sont  assouvies,  ce  qui  nous
imperméabilise à toute quête de Dieu et du prochain.

                   D’après Antoine Nouis

Dieu a attendu de se faire attendre
Dieu, 
Tu as choisi de te faire attendre tout le 
temps d'un Avent. 
Moi, je n'aime pas attendre dans les files 
d'attente. 
Je n'aime pas attendre mon tour. 
Je n'aime pas attendre le train. 
Je n'aime pas attendre pour juger. 
Je n'aime pas attendre le moment. 
Je n'aime pas attendre un autre jour. 
Je n'aime pas attendre parce que je n'ai pas
le temps et que je ne vis que dans l'instant. 

Mais, Toi Dieu, 
Tu as choisi de te faire attendre le temps de tout
un Avent. 
Parce que tu as fait de l'attente l'espace de la 
conversion, le face à face avec ce qui est 
caché, l'usure qui ne s'use pas. 
L'attente, seulement l'attente, 
l'attente de l'attente, 
L'intimité avec l'attente qui est en nous 
Parce que seule l'attente réveille l'attention 
Et que seule l'attention est capable d'aimer. 
Tout est déjà donné dans l'attente, 
Et pour Toi, Dieu, Attendre se conjugue avec Prier. 

D’après Jean Debruynne

Évangile du 19 décembre, 4ème dimanche de l’Avent
Luc 1, 39-45                                                                                       

En ces jours-là, Marie partit en hâte vers la région montagneuse et se rendit dans une
ville de Juda. 
Elle entra dans la maison de Zacharie et salua Elisabeth. Dès qu'Elisabeth entendit la
salutation de Marie, l'enfant tressaillit dans son ventre. Elisabeth fut remplie d'Esprit saint
et cria : 
                               

Bénie sois-tu entre les femmes, 
et béni soit le fruit de ton ventre ! 

 

Comment m'est-il accordé que la mère de mon Seigneur vienne me voir ? 
Car dès que ta salutation a retenti à mes oreilles, l'enfant a tressailli d'allégresse dans

mon ventre. Heureuse celle qui a cru, car ce qui lui a été dit de la part du Seigneur s'accomplira ! 



                              Comme l’Arche d’alliance recelait la présence de Dieu, Marie recèle dans son sein la 
présence de Dieu. Et ce qui rend cela possible, c’est sa foi, une foi profonde, sans détours, qui fait dire à
Élisabeth : Bienheureuse celle qui a cru : ce qui lui a été dit de la part du Seigneur s'accomplira !
On ne peut pas être plus clair : Marie est celle qui porte en elle la présence du Dieu de l’Alliance. Mais
cela ne déclenche aucune jalousie, aucune rivalité entre les deux femmes. Et comme il n’y a pas eu de
rivalité entre Élisabeth et Marie, de même il n’y aura aucune rivalité entre Jean-Baptiste et Jésus.

La foi de Marie a eu une conséquence extraordinaire : elle lui a permis d’accueillir la présence di-
vine en elle, de sorte que Marie peut être considérée comme la première à entrer dans le salut par la
grâce seule.

En ce dernier dimanche de l’Avent, quelques jours avant que nous fêtions Noël, Elisabeth et Ma-
rie nous rendent attentifs aux petits commencements, à tout ce qui se fait dans le silence, mais qui est
promis à un grand avenir. C’est seulement par la foi que nous pouvons devenir conscients de ces petits
commencements ; la foi est le seul canal à travers lequel Dieu est disposé à agir.

Alors, lorsque nous fêterons Noël, nous aussi, comme Elisabeth et Marie, sachons être attentifs à
tout ce qui dans nos vies se fait dans le silence, pour être à même d’accueillir avec foi ce qui vient de
Dieu.

Bernard Mourou

Seigneur, dans l'attente de ta naissance comme être
humain,  nous  nous  plaçons  aujourd’hui  sous  ta
bénédiction.
Sois auprès de nous lors des moments de profonde
obscurité lorsque nous nous sentons abandonnés et
seuls.
Donne-nous  la  lumière  et  la  guérison  là  où  des
blessures envahissent notre vie.

Et sois aussi auprès de nous dans les instants où notre vie
est irriguée par la lumière, dans les moments de joie et
d'exubérance.
Bénis  notre  cheminement  dans  l'Avent  où  nous  nous
préparons à la venue de Jésus.
Qu'il remplisse nos cœurs et notre vie de lumière.
Et  que  Dieu,  le  Père,  le  Fils  et  le  Saint  Esprit  nous
bénisse. 

Amen.

Esaïe 9, 1-6
Le peuple qui marche dans la nuit 
voit une grande lumière. 
Pour ceux qui vivent dans le pays de l'obscurité, 
une lumière se met à briller. 
SEIGNEUR, tu les inondes de bonheur, 
tu fais grandir leur joie. 
Ils se réjouissent devant toi comme on se réjouit 
en faisant les récoltes, comme on crie de joie 
en partageant les richesses des ennemis 
vaincus. 
    

Oui, tu arraches ton peuple                                    
au pouvoir qui pèse sur lui. 
Le bâton qui blesse ses épaules, 
le fouet qui le frappe, tu les brises comme tu l'as 
fait le jour où tu as vaincu les Madianites. 

Toutes les chaussures des ennemis qui font trembler 
le sol, tous les habits couverts de sang sont dévorés 
par le feu. 
       

Un enfant est né pour nous, un fils nous est donné. 
Il a reçu l'autorité d'un roi. 
On lui donne pour nom : Conseiller merveilleux, Dieu 
fort, Père pour toujours, Prince de la paix.
 

Il étendra son autorité et assurera une paix sans fin. Il 
occupera le siège royal de David 
et dirigera son royaume. 
Il l'établira et le rendra solide en faisant respecter le 
droit et la justice, dès maintenant et pour toujours. 
Voilà ce que le SEIGNEUR de l'univers fera à cause 
de son brûlant amour. 

Nous pouvons chanter : D’un arbre séculaire   (351)  

Annonces : 
Veillée de Noël, 24 décembre à 18h30 au temple de Saint-Brieuc
Culte de Noël, 25 décembre à 10h30 au temple de Perros-Guirec
Culte du 26 décembre à 10h30 au temple de Saint-Brieuc 
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https://www.youtube.com/watch?v=TDx--PYj2O0

